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                         Visite                                       
du village d’Entrecasteaux  

Inscrit sur l’inventaire des sites pittoresques du Var (31 Octobre 1967) 
 

SUIVEZ LE GUIDE 
En été, démarrer tôt le matin, à la fraîche, pour profiter de l’ombre des ruelles. 
*Départ  Place du Général Estève, devant la Mairie, l’ancienne Chapelle des 
Pénitents Blancs1 édifiée en 1627, lieu de culte des villageois et de sépultures 
des membres de la Confrérie jusqu’à la Révolution. Vendue comme bien 
national, elle est aménagée en Mairie depuis 1973. En 2009, elle a été 
entièrement réhabilitée pour lui restituer ses beaux volumes d’origine. A 
remarquer l’horloge et le campanile en ferronnerie du XVIIIe siècle comme le 
tableau « Vue d’un arsenal », huile sur toile du XVIIIe siècle (classé monument 
historique), qui orne l’entrée de la Mairie. 
*Depuis la place, admirer l’ensemble que forment le Château2, chef d’œuvre de 
l’architecture provençale, et le Jardin Le Nôtre3.S’engager par le portail de 
l’entrée du jardin en ferronnerie du XVIIe siècle  et descendre par l’escalier en 
fer à cheval dans le jardin à la française. C’est le Comte de Grignan, gendre de la 
Marquise de Sévigné, héritier du château en 1670 qui le fit créer à l’image de 
celui de Versailles par André Le Nôtre, jardinier du Roi Louis XIV. Miroir du 
château, il reproduit le classicisme architecturé des allées de buis taillés 
ordonnancées autour du bassin orné d’une sphère armillaire. Au pied du 
château, deux magnolias tricentenaires  et la haute statue de l’Amiral Bruny 
d’Entrecasteaux, l’illustre navigateur parti à la recherche  de La Pérouse, sur 
ordre de Louis XVI. Fierté des Entrecastelains qui se firent jardiniers pour le faire 
renaître  au siècle passé, le jardin est resté propriété de la Commune. 
*Sortir du jardin par la Place Bruny ombragée de platanes (lieu des fêtes du 
village) et prendre la rue de Lubac4 en passant sous le porche en pierres (vestige 
d’un mur du château). Sur la gauche, voir l’Aqueduc5 en pierre de taille et à 
double arche qui traverse la rivière La Bresque, construit au XVIIIe siècle par 
Raymond de Bruny  - propriétaire du château depuis 1714 – pour amener l’eau 
jusqu’à sa demeure. Revenir sur ses pas dans la rue de Lubac que surplombe le 
château, en passant devant un des anciens moulin à huile (propriété privée) et 
devant la glacière du château (XVIIe siècle). 
*Emprunter sur la gauche le superbe Pont Saint-Pierre6 qui enjambe La Bresque, 
souvent sage, parfois si tumultueuse qu’elle le détruisit lors d’une de ses 
terribles crues en 1702. Reconstruit en 1725, il conduit au Lavoir Saint-Pierre7,  
lieu social par excellence du village. Il fut offert à la commune en 1728 par 
Raymond de Bruny, détruit par son petit-fils Jean Baptiste en procès avec le 
village en 1780 et rebâti en 1782 sur son même emplacement. En face, 
remarquer deux très beaux bâtiments du XVIIIe siècle, ex dépendances du 
château : l’ancienne bergerie8 et le relais de chasse9 (propriété privée) qui abrite 
toujours la réplique du lavoir Saint-Pierre que se fit construire le seigneur 
procédurier pour son usage personnel. 



 
*Retraverser le pont et s’engager à gauche dans la rue Sous-Barry10 (sous les 
remparts en provençal) qui longe La Bresque en contrebas du cœur du village. 
Elle abritait un hôpital pour nécessiteux en 1789, ancien Hôtel Dieu11, qui 
deviendra école des filles au XIXe siècle. En marchant remarquer la très belle 
calade (pierres posées de chant) qui pave la rue ; la hauteur vertigineuse des 
maisons ; le vestige de carreaux de cuve à vin – on faisait son vin dans de 
nombreuses maisons du village – sur la petite « Place des 2 oliviers »; les très 
beaux encadrements de deux portes en pierre de taille datées de 1685 et 1709. 
*Avant de quitter la rue Sous-Barry, descendre à gauche la petite ruelle voûtée 
vers La Bresque pour y découvrir la Fontaine Sous-Ville12, la première fontaine 
d’Entrecasteaux. Utilisée au Moyen-âge, elle était alimentée par un captage 
creusé dans la roche à 40 mètres sous les maisons. Celle-ci qui date du XVIIIe 
siècle, avait disparu sous la végétation et, comme pour le Jardin Le Nôtre, les 
villageois se sont mobilisés dans les années 60 pour la retrouver, la nettoyer et 
la remettre en fonction. 
* Traverser la rue du Portail et grimper en face par l’escalier de la Placette à la 
façade en trompe-l’œil, pour découvrir les ruelles. Sur la gauche, le chemin qui  
monte à la Chapelle Sainte-Anne13 (1734) à 15/20 minutes à pied. A voir le soir 
illuminée ou un matin de bonne heure. A droite, descendre vers la rue du Portail 
et la traverser à nouveau pour monter la rue Miramont14, juste en face. Ex 
« Grand Rue », c’était l’artère principale du village. Entièrement pavée, elle est 
typique de la Provence. A remarquer : les belles portes en bois cloutées, 
l’étroitesse des maisons, les rangs de génoises qui bordent les toits en tuiles 
romaines, le presbytère et l’ancien couvent du XVIIIe siècle15 qui abrita l’école 
autrefois. 
*En haut de la rue, prendre à gauche l’escalier en pierres qui monte le long de 
l’Eglise Saint-Sauveur jusqu’au Courtil16,  le cœur du village du Moyen-Age au 
XVIIIe siècle. C’est au Courtil, sur un sanctuaire, qu’est bâtie, au XIIIe siècle, 
l’Eglise Saint-Sauveur17, dans le plus pur style roman, par les moines de 
l’Abbaye du Thoronet, en accord parfait avec la sobriété de l’architecture 
provençale. Au XVIIe siècle, sera rajoutée à la nef centrale, une nef côté Nord 
qui enjambe d’une voûte la rue Miramont. L’église est le lieu de culte actuel des 
Entrecastelains après avoir été celui des châtelains.   
*Depuis le parvis de l’église, on peut voir le Grand Pré18 où sont regroupées les 
activités sportives d’Entrecasteaux : courts de tennis, stade multisports, terrains 
de foot, de boules, de cricket, parcours de santé ; le tout au milieu de la verdure 
et au bord de la rivière. De là jaillit la nappe phréatique qui alimente toute la 
Commune en eau potable.  
*Redescendre vers le point de départ en passant devant le Château par la 
Montée du Château19, autrefois un large escalier pavé, et profiter de la 
magnifique vue sur le jardin et sur les toits du village. En arrivant sur la Place, se 
rafraîchir à la Fontaine de la Place20(1780), en pierre taillée, à deux faces à tête 
de lion formant canons. L’eau arrivait autrefois par un canal voûté souterrain, 
aujourd’hui La Fontaine est alimentée par l’eau de la ville. On peut s’y désaltérer 
jusqu’à plus soif. 

LE CHATEAU2 *Visites tous les jours à 16heures (De Pâques à octobre)  
C’est à François Adhémar de Castellane, Comte de Grignan et gendre de 
Madame de Sévigné que reviennent, en 1670, par héritage les ruines d’un 
château d’agrément élevé par ses ancêtres sur l’ancienne forteresse féodale des 

XIe et XIIIe siècles. En 1714 il vendra terre et marquisat d’Entrecasteaux à 
Raymond de Bruny, trésorier général de France. Le château, remanié, 
reconstruit aux XVIIe et XVIIIe siècles – deux ailes lui seront notamment 
ajoutées - passe pour un chef-d’œuvre de l’architecture provençale. En 
témoignent la très grande simplicité de cette bastide, le classicisme des façades, 
comme l’élégance des volumes et la noblesse des matériaux : pierre taillée en 
encadrement des fenêtres, génoises à quatre rangs, admirables ferronneries 
d’art. Une particularité : l’étroitesse du bâtiment (3.50 m de large), qui s’élance 
à 20 mètres au dessus du jardin, sur 3 niveaux de la  façade sud et 9 côté ouest. 
Eclairé de part et d’autre par 110 fenêtres et portes-fenêtres à petits carreaux, 
l’ensemble reçoit une luminosité et une clarté exceptionnelles.  
Par le jeu des alliances, les Lubac s’installent au château au XIXe siècle. Ils le 
céderont en 1949 à la Commune. Racheté et sauvegardé en 1974 par la famille 
Mac Garvie Munn, il est entré dans une nouvelle phase de restauration grâce à 
Alain Gayral son actuel propriétaire. Passionné par ce joyau il s’attache depuis à 
le réhabiliter, à lui rendre son âme en le faisant revivre. Féru de l’époque, il 
aménage et restaure des pièces entières qu’il décore avec meubles, objets, 
tableaux, tapisseries, tissus et documents anciens. Il a ainsi retrouvé chez un 
antiquaire l’imposante porte d’entrée disparue. Un salon de musique baroque a 
été entièrement créé qui accueille récitals et concerts (en particulier le Festival 
de Musique de Chambre d’Entrecasteaux), ainsi qu’une bibliothèque en 
boiseries, un salon Louis XIV, la Chambre de la Marquise, un cabinet de 
curiosités ; la superbe cuisine a été restaurée avec son « potager » de l’époque, 
un jardin médiéval et son labyrinthe de buis retrouvés.  
 

A VOIR AUTOUR DU VILLAGE D’ENTRECASTEAUX. 
 

La Chapelle Sainte-Anne13 (XVIIIe siècle)  
Depuis la rue Sainte-Anne qui longe la Mairie, retrouver le chemin qui monte à 
la Chapelle et offre une vue magnifique sur le château et le village. Située sur 
l’emplacement du premier oppidum du village, elle a été édifiée en 1734 par le 
prête Pons sur un oratoire élevé à la gloire de Sainte Anne, la mère de la Vierge 
Marie. Du haut de sa colline, elle protège Entrecasteaux depuis près de trois 
siècles. On dit qu’un Frère Pénitent avait en charge de sonner la cloche à 
l’approche des orages pour éloigner la grêle et autres calamités agricoles.  
Chaque 26 juillet on fête la Sainte Anne dont la statue, couverte de fleurs et 
parée de ses bijoux offerts par les paroissiens, est remontée en procession dans 
sa chapelle par les villageois. Le soir, un grand bal est donné Place Bruny. 

Le Pont Sainte-Catherine21 (XVIIIe siècle)  
A la sortie du village en direction de Carcès, prendre à gauche, dans le tournant, 
le long du cimetière jusqu’au pont qui traverse La Bresque. Emporté par la 
terrible crue de 1702, en même temps que le Pont Saint-Pierre, il fut reconstruit 
en 1704 par Charles Mireur, maçon d’Entrecasteaux, remarquable tailleur de 
pierre qui réalisa là un magnifique ouvrage d’art. A remarquer ses arches en bec 
aigu pour briser le courant et offrir un abri aux piétons. 
La Chapelle Notre-Dame-de-l’Aube22 (XIIe siècle) 
(Classée Monument Historique)  

Sortir du village en direction de Carcès par la D31. La chapelle se trouve 
exactement au croisement avec la route de Cotignac (D50), à 1 km du village. Un 

escalier en pierre taillée y conduit depuis la route. Pur joyau de l’art roman, on 
attribue également sa construction aux moines de l’Abbaye du Thoronet, au XIIe 
siècle. Jusqu’au XVIIIe siècle, des bâtiments annexes abritaient tout autour les 
moines et le cimetière du village. A remarquer, une rare particularité : les deux 
enfeus extérieurs, lieux d’exposition des défunts, situés en face à face, l’un étant 
encastré dans le mur de la chapelle. Il n’existe que deux autres exemples dans le 
Var de ces niches funéraires, au Thoronet et à Roquebrune. 
A l’intérieur un remarquable bénitier en pierre du XVIIe siècle  et une très belle 
poutre de gloire.   Notre-Dame-de-l ‘Aube doit son nom à une belle légende qui 
veut qu’à la veille de la remise au clergé de la chapelle, sa construction n’étant 
pas terminée, les ouvriers revenus le lendemain travailler ne purent que 
constater le miracle de son achèvement dans la nuit ! A chaque levée du jour, en 
remerciement, une messe était dite pour les villageois qui s’y rendaient en 
grand nombre. 
Pour visiter ces deux chapelles, une demande doit être faite en Mairie. 
Toutes deux sont illuminées à la tombée de la nuit. 
 

UN PEU D’HISTOIRE 
 

Originellement le site, probablement habité depuis le néolithique, fut choisi 
pour sa situation à l’abri du vent et proche d’une rivière. Les Ligures, les Celtes 
puis les Romains occupèrent tour à tour ce promontoire rocheux. Au Moyen-
Age, les oppidums laissèrent la place à des maisons fortifiées ou « castellos ». 
Édifié au centre d’un triangle formé par les castellos de Salgues, Riforan et 
Pardigon, le village tire probablement son nom de sa situation géographique et 
le nom « intercastellos » apparaît pour la première fois en 1012 dans le 
Cartulaire de Saint-Victor à Marseille. 
A l’intérieur de plusieurs rangs de fortifications successifs, le village va se 
développer au fil des siècles autour du domaine détenu, aux environs de l’an 
1000, par la famille Châteaurenard. 
Du XIe au XVIIIe siècle, le domaine est propriété des Castellane, par ailleurs 
seigneurs de Grignan. En 1714, le fief, devenu marquisat, est revendu à la 
famille Bruny dont le membre le plus illustre est l’Amiral Bruny d’Entrecasteaux, 
connu pour avoir conduit l’expédition partie à la recherche de La Pérouse sur 
ordre de Louis XVI. 
A cette même époque Entrecasteaux était un gros bourg qui comptait parmi ses 
nombreux métiers, drapier, tisserand, cordonnier, chapelier, perruquier, juge, 
notaire, avocat, une auberge et deux hôpitaux. Les cultures principales étaient 
alors les céréales, la vigne, l’olivier et le mûrier. 
Au XIXe siècle, certaines industries se développèrent : magnaneries pour 
l’élevage du ver à soie, fabriques de tuiles et de tomettes et deux carrières de 
gypse pour la fabrication du plâtre. Mais en 1870, le vignoble fut en partie 
détruit et la guerre de 14-18 décima la population qui, de 1500 habitants, tomba 
à un peu plus de 500. 
En 2012, la Commune compte 1084 habitants. La culture de la vigne et de 
l’olivier reste l’activité principale du village et deux coopératives, les « Caves de 
l’Amiral » et le Moulin « La Solidarité » produisent des vins de qualité et de 
l’huile d’olive extra vierge maintes fois primée. 
Entrecasteaux, réputé comme un des plus beaux et des plus authentiques 
villages du Var, a su préserver son patrimoine naturel et architectural.  


